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Le boucher dans l’at-
tente
Boucher-chartcutier à
Flavy

FLAVY-LE-MARTEL Lorem ipsum dolor sit
amet, consectetur adi-
pisicing elit, sed do
eiusmod tempor inci-
didunt ut labore et do-
lore magna aliqua. Ut
enim ad minim ve-
niam, quis nostr
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SURTITRE

S
ylvain Accart est de taille
moyenne, et respire le grand
air. Son gilet polaire et son

tee-shirt sont à l’emblème d’un
seul club : la Team Sensas Saint-
Quentin Pêche. Actuellement, le
club a un objectif de taille : ac-
cueillir le championnat du
monde de pêche, le 8 et 9 juillet
2017. Mais avant cela, le 18 et 19
juin prochain, la Team Sensas
Saint-Quentin Pêche organise le
championnat de France Vétérans.
« Concernant le championnat du
monde, notre dossier a été accepté
par la Fédération Française de
Pêche Sportive au Coup (FFPSC) et
par la Fédération Internationale de
Pêche Sportive (FIPS) », explique
Sylvain Accart.

Le 25 janvier dernier, les deux
fédérations viennent visiter
Saint-Quentin, vérifier les capa-
cités d’accueil de la ville. « Je les ai
promenés toute la journée dans la
ville, pour leur montrer », raconte
Sylvain Accart. Les deux fédéra-
tions semblent emballées par la
ville, et le vote attribue l’organi-
sation du championnat du
monde 2017 à Saint-Quentin.

Des travaux pour réaménager
les berges
Cependant, pour accueillir ce

championnat, il faudra que les
berges soient réaménagées afin
d’être conformes au règlement.
« Il faut que les pêcheurs soient à 9
mètres de la berge, avec des box de
15 mètres de long. Ensuite, il faut
un mètre de recul pour les camé-
ras, les journalistes et les officiels.
Et enfin, il faut encore un mètre
pour les spectateurs, et pour les
voitures » énumère Sylvain Ac-
cart. « Et en plus, il faut que tous
les pêcheurs soient alignés ». Les
berges de Saint-Quentin ne sont
donc pas adaptées, et il faut les
réaménager complètement, no-
tamment au niveau du boulevard
Jean Bouin.

L’association de pêcheurs dé-

pose alors un dossier auprès de la
mairie et des Voies Navigables de
France (V.N.F) de Saint-Quentin.
Les deux institutions adhèrent au
projet. Toutefois, pour faire les
travaux, il faut l’accord de la
V.N.F. Paris. Le dossier part donc
en direction de Paris. « Ça fait en-
viron deux mois que le dossier y
est, et nous n’avons pas de nou-
velles », s’inquiète Sylvain Accart.
Pourtant, selon Corinne Spiner,
chef du bureau communication
de V.N.F Paris, la V.N.F aurait ré-
pondu, le 26 mai dernier, en de-
mandant des précisions sur les
contraintes techniques et le ca-
lendrier de la candidature de la
ville pour ce championnat. Les

travaux de réaménagement coû-
teraient un million d’euros, et
n’ont pas été prévus dans le bud-
get de la V.N.F pour l’année 2016.

Actuellement, trois sections co-
habitent au sein de Saint Quen-
tin : la Team Sensas Saint-Quen-
tin Pêche, Interentreprises et Ra-
meau. « Sans nos trois sections

réunies, on ne serait jamais arrivé
à la même chose », concède Syl-
vain Accart. Les deux autres sec-
tions ont elles aussi demandé à
organiser des championnats de
France, du monde ou encore
d’Europe. Et si la ville organisait
le championnat du monde, ce
pourrait être l’occasion d’ouvrir
la porte à d’autres compétitions.
« Si les berges sont réaménagées
pour le championnat du monde,
on pourra faire la demande pour
organiser le championnat d’Eu-
rope, des compétitions entre deux
pays, le championnat de France »,
s’enthousiasme Sylvain Accart.

Saint-Quentin est d’ailleurs ré-
putée pour sa pêche, notamment

par les trois sections. « Aujour-
d’hui, les trois sections, on a fait
connaître le nom de Saint-Quen-
tin, par la pêche », précise Sylvain
Accart. Par exemple, lors d’un
simple concours, organisé entre
novembre et décembre 2015, Syl-
vain Accart a pu dénombrer au
moins 200 personnes de pré-
sentes. «Les gens nous
connaissent, c’est ça qui fait notre
force », renchérit-il.

Pour le championnat du
monde, trente à trente-trois na-
tions seraient attendues. Pour la
finale Sensas, qui doit aussi se
dérouler à Saint-Quentin, 576
pêcheurs sont attendus dont 12
équipes étrangères, sachant
qu’une équipe est constituée de 5
pêcheurs. « Un championnat du
monde, économiquement, ça va
être très bon pour Saint-Quentin »,
analyse Sylvain Accart. En atten-
dant le championnat du monde
et les travaux de réaménage-
ment, les berges de Saint-Quen-
tin accueilleront ce week-end le
championnat de France Vétérans.
En espérant que le mauvais
temps ne fasse pas fuir les pois-
sons.

CORALIE OWCZARUK
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La ville pourrait pêcher
le championnat du monde
Saint-Quentin accueille, le 18 et 19 juin prochain, le championnat de France de pêche
vétérans. Mais un autre objectif est en vue pour 2017 : le championnat du monde. 

Les pêcheurs montrent leurs prises aux juges. Photo d’illustration

1 million d’euros. C’est le

montant des travaux de

réaménagement des 875

mètres de berge à

Saint-Quentin, pour accueillir

le championnat du monde.

Retour sur les autres
championnats du monde

Le championnat du monde de
pêche a lieu tous les ans. L’an
dernier, il s’est déroulé en Slové-
nie, les 12 et 13 septembre. La
dernière victoire française re-
monte à 2012, lors du cham-
pionnat du monde en Pologne.
Généralement, la compétition se
déroule au Portugal ou dans les
Pays de l’Est. Pour le champion-
nat de 2017, quatre autres pays
se sont portés candidats, en plus
des villes de Niort et Toul, en
France.


